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Les investissements directs 
étrangers de l’UE-25 au Brésil, 
en Russie, en Inde et en Chine1 

En 2005, les États membres de l’UE-25 ont investi 25 milliards d’euros au Brésil, en 
Russie, en Inde et en Chine (BRIC), soit 5 % de moins qu’en 2004 (27 milliards 
d’euros). La part des BRIC dans le total des flux sortants extra-UE-25 est tombée de 
20 % en 2004 à 15 % en 2005. En 2004, la Russie était, parmi les quatre pays, la 
destination la plus rentable avec un taux de rendement de 20 %. 

La part des BRIC dans les flux d’IDE sortants 
de l’UE-25 est en légère baisse 

 

Les BRIC ont enregistré une baisse notable des investissements en provenance de 
l’UE entre 2001, année où un pic a été atteint à 64 milliards d’euros, et 2002 
(9 milliards d’euros). Au cours des deux années qui ont suivi, les flux d’IDE sortants de 
l’UE ont augmenté de manière significative pour atteindre 27 milliards d’euros en 2004 
et sont demeurés relativement stables en 2005 à 25 milliards d’euros. Le déclin des 
investissements à destination des BRIC va de pair avec les baisses considérables des 
flux d’IDE sortants extra-UE entre 2001 et 2005. La baisse la plus importante au cours 
de cette période (- 56 %) a été enregistrée entre 2001 et 2002 lorsque les flux sortants 
extra-UE ont chuté de 306 milliards d’euros à 134 milliards d’euros. En 2005, les flux 
sortants extra-UE sont remontés à 172 milliards d’euros, soit une augmentation de 
26 % par rapport à 2004 (136 milliards d’euros). 

La part des flux d’IDE de l’UE à destination des BRIC dans le total des flux sortants de 
l’UE présente un caractère fluctuant. Elle était de 21 % en 2001 avant de tomber à 
6 % l’année suivante. En 2005, elle était de 15 % après une légère baisse par rapport 
à son niveau de 2004 (20 %). 

Les stocks d’IDE sortants de l’UE-25 dans les BRIC ont progressé de 34 % entre 2001 
et 2005 pour atteindre 252 milliards d’euros à la fin de l’année 2005. En comparaison, 
le total des stocks d’IDE sortants extra-UE n’a augmenté que de 18 % sur la même 
période, atteignant 2 380 milliards d’euros fin 2005. 

La part des stocks d’IDE de l’UE à destination des BRIC dans le total des stocks 
sortants de l’UE a ainsi connu une croissance progressive au cours de la période 
2001-2005. Elle a démarré à 9 % en 2001 et s’établissait à 11 % en 2005. 

Graphique 1: flux et stocks d’IDE sortants de l’UE-25  
à destination des BRIC 

-22%*

27%*
13%*

21%*

-87%* 105%*
52%* -5%*

0

50

100

150

200

250

300

2001 2002 2003 2004 2005

 e
n 

m
ill

ia
rd

s 
d'

eu
ro

s 

0%

10%

20%

30%

40%

50%

Stocks dans les BRIC Flux vers les BRIC Part des flux extra-UE-25

* Taux de croissance annuel
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La Chine et la Russie, principales destinations des flux d’IDE sortants de l’UE-25 
 vers les BRIC en 2005 

La Chine est demeurée la principale destination d’IDE de l’UE 
parmi les BRIC au cours de la période 2001-2005 (avec 
18 milliards d’euros en moyenne sur les cinq années). 
Toutefois, en 2005, elle a dû partager cette première place 
avec la Russie, qui a fait jeu égal avec elle à près de 
9 milliards d’euros. La Chine a enregistré une baisse 
significative des investissements en provenance de l’UE 
entre 2004 et 2005 (de 14 à 9 milliards d’euros). L’Allemagne 
et le Royaume-Uni, qui ont chacun investi 6 milliards d’euros 
dans le pays, totalisaient 70 % du total des flux sortants de 
l’UE-25 à destination de la Chine en 2005. 
Les investissements de l’UE en Russie, au contraire, n’ont 
cessé de croître pendant la période concernée, avec une 
augmentation de 53 % par rapport aux chiffres de 2004. En 
2005, la Russie a attiré plus d’un tiers des flux d’IDE sortants 
de l’UE à destination des BRIC. Ce sont les Pays-Bas qui ont 
le plus investi en Russie, avec 3 milliards d’euros. 
Les flux d’investissements à destination du Brésil occupaient 
la troisième position, avec 22 % du total des IDE de l’UE dans 
les BRIC. Les flux sortants à destination du Brésil ont chuté de 
manière significative, de 10 milliards d’euros en 2001 à 
5 milliards d’euros en 2005.  
 

L’Espagne et la France, notamment, ont réduit leurs 
investissements au Brésil au cours de cette période. Après la 
baisse de 2002 (- 1 milliard d’euros), les investissements de 
l’UE au Brésil n’ont cessé de croître jusqu’en 2005, où ils ont 
atteint 5 milliards d’euros. 
L’Inde occupait la quatrième place du classement en 2005 
avec 2 milliards d’euros, soit 9 % de l’ensemble des 
investissements de l’UE-25 dans les BRIC. 

Tableau 1: flux d’IDE sortants de l’UE-25 à 
destination des BRIC de 2001 à 2005 

 (en millions d’euros) 
2001 2002 2003 2004 2005

Extra-UE 306 140 133 897  135 711  136 388 171 757
BRIC 64 306 8 579  17 580  26 750 25 295
Brésil  10 050 - 1 367  2 149  5 180  5 490
Russie  2 495  2 454  7 704  5 878  8 997
Inde   353  1 075   767  1 452  2 170
Chine  51 408  6 417  6 960  14 240  8 638
dont
  Hong Kong  49 115  3 314  3 770  11 033  2 902  

L’Allemagne, principal investisseur dans les BRIC en 2005 

Graphique 2: principaux investisseurs de l’UE-25 
dans les BRIC, flux d’IDE en 2005 
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Avec 5 milliards d’euros en 2005, l’Allemagne a plus que doublé 
ses investissements dans les BRIC par rapport à 2004 
(2 milliards d’euros) et est devenue le principal investisseur de 
l’Union, totalisant 19 % de l’ensemble des flux 
d’investissements de l’UE-25 dans les BRIC. La deuxième 
place était occupée par les Pays-Bas, avec 16 % des 
investissements, principalement à destination de la Russie. 
Le Royaume-Uni, de son côté, avec 3 milliards d’euros et 
malgré une baisse considérable de 72 % par rapport à 2004 
(12 milliards d’euros), se maintenait en troisième position avec 
13 % des flux sortants de l’Union à destination des BRIC. Cette 
diminution est principalement due à une réduction des 
investissements à Hong Kong en 2005, avec 2 milliards d’euros 
contre 8 milliards d’euros en 2004. 
La France, enfin, avec 3 milliards d’euros, représentait 12 % du 
total des flux d’investissements de l’UE-25 vers les BRIC, 
principalement à destination du Brésil (1 milliard d’euros). 

La Chine, principale destination des stocks d’IDE sortants de l’UE-25 fin 2005 

Tableau 2: stocks d’IDE sortants de l’UE-25 dans les 
BRIC fin 2005 (en millions d’euros) 

2001 2002 2003 2004 2005
Extra-UE 2 017 386 1 904 845 2 011 069 2 048 346 2 380 303
BRIC  187 475  145 965  184 795  208 301  252 085
Brésil  73 492  44 369  59 214  70 768  80 069
Russie  10 693  10 220  14 786  20 983  31 324
Inde  6 276  6 398  6 764  9 713  13 682
Chine  97 014  84 978  104 031  106 837  127 010
dont
  Hong Kong  77 705  65 009  85 326  85 559  95 740  
 

Fin 2005, les stocks de l’UE-25 dans les BRIC représentaient 
252 milliards d’euros, soit 34 % de plus qu’en 2001. 
Au cours de la période considérée, la Chine a toujours tenu le 
haut du pavé en matière d’attrait des stocks d’IDE sortants de 
l’UE. Fin 2005, notamment, elle représentait 50 % des stocks 
d’IDE de l’UE dans les BRIC, avec 127 milliards d’euros. Le 
Royaume-Uni était le premier détenteur de stocks d’IDE de 
l’UE en Chine, avec 38 milliards d’euros, suivi par l’Allemagne 
(22 milliards d’euros). 
Le Brésil était la deuxième destination des stocks d’IDE sortants 
de l’UE, totalisant 80 milliards d’euros. Dans ce pays, c’est 
l’Espagne qui était l’État membre le plus actif avec 34 % du total 
des stocks d’IDE de l’UE-25 au Brésil, suivie par les Pays-Bas 
(10 %) et l’Allemagne (9 %). 
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Les Pays-Bas (8 milliards d’euros) et l’Allemagne (4 milliards 
d’euros) totalisaient 38 % des stocks d’IDE de l’UE en Russie à 
la fin de l’année 2005. Précision intéressante, des 5 milliards 
d’euros de stocks d’IDE détenus fin 2004 par les Pays-Bas en 
Russie, 3 milliards étaient investis dans les «industries 
pétrolière, chimique, du caoutchouc et des plastiques». Les 
investissements de l’Allemagne étaient répartis différemment: 
1 milliard d’euros dans le secteur «immobilier, location et 

services aux entreprises» et 1 milliard d’euros dans les 
«services fournis principalement aux entreprises»2. 
Parmi les BRIC, l’Inde est le pays qui a accueilli les stocks 
d’IDE de l’UE les plus faibles, avec 14 milliards d’euros à la fin 
de l’année 2005. L’Allemagne et le Royaume-Uni, qui y ont 
chacun investi 6 milliards d’euros, totalisaient 44 % du total des 
stocks d’IDE sortants de l’UE en Inde. 

Les IDE de l’UE dans les BRIC plus rentables que les IDE extra-UE dans leur ensemble 
En 2005, les stocks d’IDE sortants de l’UE dans les BRIC ont 
généré un revenu de 23 milliards d’euros. À eux seuls, les 
revenus provenant de Chine représentaient 50 % de ce 
montant. Le Brésil était la deuxième source de revenu, avec 
27 % de la rémunération totale des IDE de l’UE dans les BRIC. 
Sur l’ensemble de la période considérée, le rendement des IDE 
dans les BRIC a connu une tendance à la hausse. De 6 % en 
2001, il avait presque doublé en 2004, à 11 %. Au cours de la 
période 2001-2004, les investissements de l’UE dans les BRIC 

ont été plus rentables que l’ensemble des investissements 
réalisés hors UE. 
Le taux de rendement3 des stocks d’investissements directs 
entre 2001 et 2003 était le plus élevé pour les investissements 
de l’UE en Russie (17 %). L’Inde suivait de près avec un taux 
de rendement moyen de 15 %, devançant la Chine et le Brésil, 
avec 8 % et 6 % respectivement. 
En 2004, la Russie demeurait la destination la plus rentable 
parmi les BRIC, avec un taux de rendement de 20 %, devant 
l’Inde (12 %) et la Chine (11 %). 

Graphique 3: taux de rendement des stocks d’IDE sortants de l’UE dans les BRIC 
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Les flux d’IDE entrants en provenance des BRIC ont progressé en 2005 
Les flux entrants en provenance des BRIC ont subi des 
fluctuations, s’effondrant de 12 milliards d’euros en 2001 à 
2 milliards d’euros en 2003, avant de remonter à 11 milliards 
d’euros en 2005. En valeur absolue, le pays des BRIC qui a le 
plus contribué à cette hausse est le Brésil, avec 5 milliards 
d’euros. Toutefois, en valeur relative, les flux d’IDE entrants 
dans l’UE en provenance de Russie ont bondi de 196 millions 
d’euros en 2004 à 4 milliards d’euros en 2005. 
En revanche, on a observé une chute importante de 85 % des 
investissements chinois dans l’UE entre 2001 et 2005. Cette 
contraction est avant tout due à la baisse des investissements 
de Hong Kong dans l’Union (1 milliard d’euros en 2005 contre 
10 milliards d’euros en 2001). 
Les flux entrants en provenance de l’Inde ont atteint leur niveau 
le plus élevé en 2003 avec 615 millions d’euros investis dans 
l’UE. En 2004, les investissements indiens étaient dans le creux 

de la vague, avec un montant de 1 million d’euros, avant de 
repartir à la hausse en 2005, avec 220 millions d’euros d’IDE 
dans l’UE. 

Tableau 3: flux d’IDE entrants dans l’UE-25 en 
provenance des BRIC (en millions d’euros) 

2001 2002 2003 2004 2005
Extra-UE 145 867 126 567  123 541  53 072 94 149
BRIC 11 975 4 240  2 167 8 812 11 287
Brésil  1 023   599 -  878  4 014  5 488
Russie   752   342   704   196  4 107
Inde   108   133   615   1   220
Chine  10 092  3 166  1 726  4 601  1 472
dont
  Hong Kong  9 545  2 925  1 436  4 748  1 071  

⎯⎯⎯⎯⎯⎯⎯⎯⎯⎯⎯ 
2 Les «services fournis principalement aux entreprises» incluent notamment les activités juridiques et comptables, les études de marché, etc. 
3 Taux de rendement = (revenu perçu pendant la période t ) / (stocks à la fin de la période t-1). 



 

 

 

 Ce qu’il faut savoir – Notes méthodologiques 
 

Le cadre méthodologique utilisé est la «Définition de référence de l’OCDE des investissements directs internationaux», troisième édition, une définition 
opérationnelle détaillée totalement conforme au Manuel de la balance des paiements du FMI, cinquième édition (MBP5). 
Investissements directs étrangers (IDE): catégorie d’investissements internationaux qu’une entité résidente d’une économie (l’investisseur direct) 
effectue dans le but d’acquérir un intérêt durable dans une entreprise résidente d’une autre économie (l’entreprise d’investissement direct). On considère 
qu’il y a un intérêt durable lorsque l’investisseur étranger acquiert au moins 10 % du capital de l’entreprise d’investissement direct. 
Flux, stocks et revenus d’IDE: à travers les flux d’IDE sortants, un pays investisseur se constitue des actifs à l’étranger (stocks d’IDE sortants). 
Parallèlement, les flux d’IDE entrants s’additionnent pour constituer des engagements vis-à-vis des investisseurs étrangers (stocks d’IDE entrants). 
Cependant, les variations des stocks d’IDE diffèrent des flux d’IDE en raison de l’effet des réévaluations (variations des prix et, pour les stocks d’IDE 
sortants, variations des taux de change) et d’autres ajustements liés à des pertes catastrophiques, à l’annulation de prêts et au reclassement d’actifs ou 
d’engagements existants. Les flux d’IDE sont une composante du compte financier de la balance des paiements, alors que les actifs et les engagements 
d’IDE figurent dans la position extérieure globale. Enfin, les revenus d’IDE sont constitués des revenus versés à l’investisseur direct par ses entreprises 
affiliées à l’étranger. Les revenus tirés des IDE sortants sont enregistrés comme «crédits» dans la balance des paiements courants, tandis que les revenus 
versés aux détenteurs étrangers des stocks d’IDE entrants sont enregistrés comme «débits». 
Les flux et les positions d’IDE sont enregistrés selon le critère du pays d’accueil/investisseur immédiat. 
La présente publication repose sur des données détaillées publiées en février 2007 dans les bases de données d’Eurostat. Les séries relatives aux IDE 
contiennent des données pour 1992-2005 comportant des informations par pays partenaire et par type d’investissement (fonds propres, prêts et bénéfices 
réinvestis). Les données par activité économique et par principal partenaire sont disponibles pour la période 1992-2004, à partir de 2001 pour l’UE-25. Les 
données sur les revenus couvrent la période 1995-2005 et les données sur les stocks d’IDE vont de fin 1994 à fin 2005. 
 
Pour en savoir plus : 
Données : Site web Eurostat/Page d'accueil/Economie et finances/Données 
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Positions de l'investissement direct de l'UE, ventilation par pays et par activité 
économique   

 
Flux de l'investissement direct de l'UE, ventilation par pays partenaire et activité 
économique   

 
Revenus d'investissements directs de l'UE, ventilation par pays partenaire et activité 
économique  
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Les journalistes peuvent contacter le service média 
support : 

Bâtiment BECH, Bureau A4/125 
L - 2920 Luxembourg 
 
Tel. (352) 4301 33408 
Fax (352) 4301 35349  
 
E-mail: eurostat-mediasupport@ec.europa.eu 

European Statistical Data Support : 

Eurostat a mis en place, conjointement avec les 
membres du "Système statistique européen", un réseau 
de centres d’appui, qui couvrira presque tous les États 
membres et certains pays de l’AELE. 

La mission de ces centres sera d’aider et d’orienter les 
utilisateurs qui se procureront des données statistiques 
européennes sur l’internet. 

Vous trouverez sur notre site internet des informations 
sur ce réseau de centres d’appui :  
http://ec.europa.eu/eurostat/ 

 
Une liste des bureaux de vente dans le monde est disponible à : 
 
l’Office des publications officielles des Communautés européennes. 
 
2, rue Mercier  
L - 2985 Luxembourg 
 
URL:  http://publications.europa.eu 
E-mail:  info@publications.europa.eu 
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